
 

Le Collectif citoyen  

de FIGANIERES 
 

Comme les nombreux collectifs citoyens créés dans 

le Var et en France, le Collectif de Figanières 

souhaite influencer par une mobilisation large et 

constante, avec le soutien de nos élus, la future 

proposition de Loi en demandant l’interdiction de 

toute recherche et exploitation sur les HRM 

(Hydrocarbures de Roche Mère). 
 

Comme tous les collectifs d’Europe et dans le 

monde, il a plus généralement pour but de 

rechercher l’information sur les gaz de schiste, la 

faire circuler, et si besoin est, organiser l’action 

pour protéger notre environnement et notre santé. 
 

Tout le monde peut en faire partie. Venez 

nombreux nous rejoindre aux réunions 

d’information et de VIA !   
VIA = Veille, Information, Alerte 

 
Celle-ci  a pour but d’empêcher le passage des 

camions et le début des forages. Il s’agit pour cela 

de : 

• Sensibiliser tous les habitants au repérage 

des engins 

• Organiser l’alerte et l’action pacifique. 

Situation actuelle sur le permis dit  

de BRIGNOLES. 
 

Tout laissait penser que le projet était abandonné 

puisqu’aucune annonce officielle n’avait été faite le 

30 avril 2012, date de la décision définitive 

concernant le permis de Brignoles, et que le 

« silence » du Ministre «  vaut décision de rejet ». 

Pourtant, 
 

NON, IL N’EST PAS ABANDONNE ! 
 

En effet, d’une part, de nouveaux délais ont été 

octroyés dès le mois d’avril au Ministre en charge 

du dossier ainsi qu’au pétrolier Schuepbach. 

D’autre part, la Commission nationale, créée en 

mars 2012 dans le cadre de la loi du 13 juillet 2011 

qui permet « l’expérimentation », devrait proposer 

en 2013 une nouvelle loi au gouvernement. Le but 

de cette commission étant « d’étudier, évaluer, 

proposer un cadre juridique, encadrer des 

expérimentations », nous craignons que ce 

nouveau texte de loi, articulé à une modification du 

Code minier, ne permette, à « seules fins de 

recherche scientifiques », l’exploitation des gaz de 

schiste. 

La situation actuelle 

Le collectif citoyen de Figanières 

La « Vigilance », qu’est-ce que c’est ? 

Les besoins énergétiques 

L’offensive des pétroliers 

Quel bilan pour l’environnement ? 

Pour nous joindre :  
collectifgs.figanieres@gmail.com  
Pour info Var :      
http://www.docgazdeschiste83.org   
Pour info Figanières :   
http://www.docgazdeschiste83.org/local/figanieres.h tm 
Notre Blog :  www.collectifgds.figanieres.over-blog .com 

NON AU GAZ DE SCHISTE ! 
NI À FIGANIÈRES 

NI AILLEURS  



Les besoins énergétiques : 

 

Face à : 

• l’épuisement des sources d’énergies fossiles à moyen 

terme (charbon, pétrole, gaz conventionnel)  

• leur incidence sur le réchauffement de la planète par la 

production de CO2 

• les décisions politiques de remises en cause partielles ou 

totales de la production d’énergie nucléaire suite aux 

catastrophes de Tchernobyl et plus récemment  de 

Fukushima 

 

La nécessité d’utiliser des nouvelles sources 

d’énergie est à l’ordre du jour 

 

La logique voudrait que l’on commence par réduire les 

énormes gaspillages de ressources engendrés par une 

frénésie de consommation, et développer des sources 

d’énergie qui soient renouvelables et ne remettent plus 

en cause l’équilibre fragile de notre planète ; par 

exemple : 

• Développement du transport par fer, voies navigables et 

transport collectif au lieu du tout routier 

• Conception économe et isolation des logements plutôt 

que chauffage et réfrigération  « tout électrique ». 

• Utilisation des ressources locales (géothermie, bois, 

biomasse…) pour chauffage des logements au plus près 

des besoins. 

• Développement et utilisation des ressources du vent, 

des vagues, des marées plutôt que de construire des 

gazoducs, oléoducs et autres autoroutes de transport 

d’électricité. 

• Réduction sensible de l’éclairage urbain, magasins… 

 

 Ces orientations qui vont engager notre avenir mais aussi 

celui de nos enfants et la sauvegarde de la planète toute 

entière ne peuvent être que le résultat d’un débat citoyen 

à l’échelle de notre pays, de l’Europe, des cinq continents.  

Le gaz remonte alors avec l’eau, les produits chimiques 

non utilisés, et tout ce qui est contenu dans la roche : 

métaux lourds, éléments radioactifs… 

 

Mais il faut encore séparer le gaz du liquide, traiter l’eau 

ou la faire évaporer au soleil avec des brumisateurs tel 

que  c’est pratiqué aux Etats-Unis (cf le film « Gasland »). 

Dans ce cas, l’air et les nappes phréatiques récupèrent les 

métaux lourds, les produits toxiques, cancérigènes, 

mutagènes...ou tout simplement allergènes. Bonjour la 

santé ! 

 

Conséquences pour nos régions 
 

A raison d’un puits tous les 300m à 3km, c’est la 

géographie du Var qui serait saccagée, la faune et la flore 

en péril.  

Avec des forages sur le Camp militaire de Canjuers, par 

exemple, les sources de la Madeleine seraient à jamais 

polluées, sources qui alimentent en eau potable 

Figanières et Montferrat. 

Air et eaux pollués, c’est toute l’agriculture qui serait 

remise en cause, notamment le maraîchage, la 

viticulture, jusqu’à l’existence-même des abeilles. 

Comment se ferait alors la pollinisation si, déjà en danger 

à cause des pesticides, elles disparaissaient 

définitivement ? 

Les infrastructures routières seraient  saturées et  

dégradées par le passage des innombrables camions…

puis réparées au frais des contribuables. 

 

Sans parler de la baisse sensible des prix de l’immobilier 

et du foncier. Nos biens ne vaudraient plus rien. 

 

Catastrophisme direz-vous ? 

 

C’est pourtant cette terrible réalité que révèlent 

plusieurs documents et documentaires réalisés aux 

Etats unis et au Québec. 
 
 

Cela vaut-il le coup de sacrifier une des 

plus belles régions du monde pour 

quelques pétrodollars ? 
 

Les Pétroliers, eux, ont déjà choisi : 
 

•  en forant toujours plus profond en mer 

•  avec des risques toujours plus grands et les catastrophes 

écologiques et humaines  

◊ comme l’explosion de la plate-forme pétrolière BP 

dans le golfe du Mexique en 2010  

◊ la fuite de gaz de Total en mer du Nord ce printemps. 
 

Ils ont choisi la fuite en avant 
 
Après l’exploitation des gaz de schiste et des sables 

bitumineux aux  Etats-Unis et au Canada, les pétroliers 

s’intéressent maintenant à l’Europe, la Russie et l’Asie. 

En Europe, par exemple, la Pologne se lance dans 

l’exploitation des gaz de schiste sous prétexte 

d’indépendance énergétique du pays, et pourtant elle 

confie les permis d’exploitation à des compagnies 

américaines. Allez comprendre !!! 

La Bulgarie, à l’image de la France, a décidé d’interdire la 

fracturation hydraulique.  

Tout récemment la Grande Bretagne vient de renoncer à 

exploiter les gaz de schiste pour cause de gisement 

nettement moins important que prévu. 
 

L’exploitation est bonne pour les actionnaires mais pas 

pour l’environnement et la santé. 
 

En effet, qu’est-ce que la fracturation hydraulique ? 
 

A partir d’un forage vertical dans la roche-mère entre 2000 

et 3000 mètres de profondeur, puis d’un forage horizontal 

de 300 à 500 mètres de longueur, nécessitant de très 

grosses installations et un nombre considérable de 

camions, la fracturation hydraulique consiste à envoyer, 

sous très forte pression, de très grandes quantités d’eau 

(20 000 m3 par puits). A cette eau sont ajoutés du sable et 

différents produits chimiques (600 actuellement 

répertoriés) destinés à favoriser la fracturation, maintenir 

ouvertes les fractures de la roche, protéger les tuyaux, 

lubrifier etc. 


